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Correspondance de France

Grfcve de faits photographiques importants. — Session k Nice de l'Union nationale des Sociltds photogra-
phiques de France. — Entente n&essaire au sujet des ^talons de filtres de lumi^re et des plaques pan-
chromatiques. — Entente n&essaire au point de vue de l'organisation dans le monde entier de collections
nationale de photographies documentaires. — Vgbux ä formuler dans ce sens.

Les faits photographiques int^ressants font gr&ve en ce moment;
il semble que l'activitd r&gne plutöt h l'&ranger que chez nous oü la

statistique parait vouloir imiter la routine qui s'y est installde de teile

fagon que toutes les revolutions n'ont pu et ne peuvent la ddloger.
Pourtant la France m^rite d'ötre consid^räe comme etant le ber-

ceau de la photographie aussi bien monochrome que polychrome.
Apr&s un tel effort, il y a dvidemment une ndcessite de repos et

c'est ce qui a lieu actuellement.
Nous nous livrons ä un sommeil räparateur.
Sans doute, apr&s avoir dormi de fagon k retrouver nos forces et

notre Energie, arriverons-nous h un rdveil fdcond.
C'est la gräce que je nous souhaite!

*
* *

En attendant nos Societ^s photographiques, groupies sous le titre
d'Union nationale des Societ^s photographiques de France, vont tenir
k Nice une session qui ne manquera ni d'int^röt, ni de charme. Le
lieu de la reunion est admirablement choisi. Le Photo-Club de Nice
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s'appröte k recevoir dignement les deieguös des autres associations

similaires, des excursions nombreuses doivent avoir lieu et si le soleil
est de la partie, ce qu'il faut bien espdrer, ses fonctions graphiques
ne risquent gu£re de chömer.

Quant aux stances de travail, nous ignorons si elles seront riches

en communications nouvelles, mais peu importe, il est toujours bon,
entre confreres, de se sentirles coudes et d'^changer des iddes, fussent-
elles d^pourvues de toute nouveautä.

*
¥ ¥

II est une question pleine de promesses qui ne manquera pas d'y
etre abordne, c'est celle dont s'occupent sans cesse toutes nos
publications actuelles.

Nous avons cit^ le vrai bouquet de la photographie, la question

des couleurs.
II y a, h ce sujet, une sdrieuse mise au point qui s'impose.
C'est celle relative aux filtres de lumi&re ou ^crans colorös, dont

la preparation se trouve quelque peu arbitraire et variable k l'infini.
C'est egalement celle des plaques sensibles dont il conviendrait de

determiner nettement le degre de panchromatisme, soit le degre de

sensibilite ä chacune des couleurs essentielles.
De nombreux travaux ont ete publies k cet egard, mais d'un con-

gr&s seulement peuvent sortir des solutions susceptibles de former
loi et par suite d'etre universellement adoptees.

II y a lä mati&re ä des discussions fort delicates et ce ne sera pas
de trop d'une entente entre tous les principaux chercheurs qui se

sont consacres h cette etude d'une haute portee pour l'avenir des

applications photographiques.

¥ ¥

II est encore une autre question digne d'etre soumise aux Societes

photographiques diverses. C'est celle des photographies documentai-
res. Evidemment on a, depuis quelques annees, compris de mieux
en mieux l'immense intent que prdsente la conservation pour l'avenir
de tous les documents si precieux que ne cesse de produire la photo-
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graphie, ce moyen graphique de copier, retenant les reflexions directes
des objets eux-m6mes.

Toutefois l'on ne s'est mis d'accord sur rien encore k ce point de

vue, les efforts tentes de ci de lä sont generalement sans correlation
avec ceux d'autres initiatives; de lä un decousu qu'il conviendrait
d'attenuer si l'on n'arrive k le supprimer.

En principe toutes collections, oil qu'elles soient etablies, doivent
constituer une excellente source de renseignements, mais cela ne doit
pas empecher la creation d'archives centrales, etablies au sein d'un
edifice national, oil l'on agirait avec une precision des plus methodi-

ques, oil l'on organiserait le recrutement de telle fiagon que rien d'im-
portant ne püt echapper k la collection, oü l'on conserverait si bien,
que la duree des documents pourrait defier des si^cles.

II faudrait qu'on püt agir, en ce qui concerne les documents pho-
tographiques, de möme que l'on fait les astronomes quand il fallut
s'entendre pour photographier le ciel et etablir la carte generale des

etoiles.
Deux congr^s successifs eurent lieu k Paris, composes de deiegues

des observatoires du monde entier, et c'est dans ces reunions que
furent posees les bases uniformes de la carte du monde sideral, travail
en pleine voie d'execution et qui ne comporte pas moins de 20 k 3o

millions d'etoiles qui seront cataloguees et dont la science astrono-

mique pourra, ä loisir, determiner l'augmentation ou la diminution en
connaissant actuellement, non seulement leur existence, mais leur
position exacte.

Pour les photographies documentaires, l'ceuvre k creer n'est pas
moins importante, loin de lä, eile embrasse tout l'ensemble des faits

qui nous touchent de plus pr£s, qui se rattachentä l'histoire de l'huma-
nite tout entire, k la representation de toutes les personnalites, de

tous les actes, de tous les objets interessants.
Une bibliotheque nationale de cette sorte doit etre le complement

de la bibliotheque oü sont reunis les textes, les descriptions, l'expres-
sion de la pensee. L'iconographie, dans bien des cas, remplace avanta-
geusement le langage; si bien que l'on decrive une physionomie,
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rien ne vaut la vue du portrait, de la photographie de la personne.
En mattere d'art, de sciences appliqu^es, d'histoire naturelle, peut-on
faire mieux que de montrer la reproduction photographique des

tableaux, des instruments, des machines, des plans, des animaux,
formations geologiques, etc.

En mattere criminelle, l'anthropomötrie est lä pour le demontrer,

y a-t-il rien, k ce point de vue qui puisseremplacer la photographie?
*

* *

Toutes ces v^rit^s semblent tellement Evidentes qu'on a quelque
hesitation k les r^peter sans cesse et pourtant combien est-on loin
encore de faire le n&jessaire, de preserver, d£s maintenant, contreune
destruction prochaine, de nombreux documents qu'il est si facile et si

peu coüteux de recueillir, de classer et de conserver.
Parmi les publications photographiques, combien y en a-t-il qui

prennent cette question au sdrieux et qui battent sur la nteme enclume

que nous?
G'est pourquoi le congr&s, dont il vient d'etre parle, s'impose ä

bref delai'. Nous comptons pour notre part, en depit de l'impossibilite
oü nous nous trouvons de nous rendre k la session de Nice, y for-
muler l'expression d'un vceu sur lequel nous demandons qu'il soit

statue, non pas par le renvoi ä une commission — ce qui constituerait
un enterrement de premiere classe, — mais par une solution immediate.

G'est, k notre avis, pour le moment, la plus belle sanction dont on

puisse honorer la photographie.

1 II aura lieu en juillet, k Li&ge.

Paris, mai 1905.
Leon VIDAL.
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